
                          

     
 
 

 

Journée d’études internationale  

« Genre, développement et communs » 

 

Construire des communs pour le Futur, Cycle de rencontres 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

À contre-courant de l’idéologie économique marchande et de sa doxa dominante, les « communs » 

parfois appelés « communaux » ou « biens communs », qu’on pourrait définir comme des biens ou 

des ressources produites, gérées et contrôlées de manière collectives par des communautés, 

renvoient à des biens naturels et/ou culturels matériels et/ou immatériels. Selon une certaine vision 

libérale, ils se caractériseraient par leur caractère conflictuel. Le débat sur les biens communs est 

particulièrement d’actualité dans le champ du développement, dans la mesure où il permet de 

renouveler le regard sur les questions de genre et d’inégalités : en effet, les rapports de genre 

sont souvent en jeu dans le partage, l’usufruit ou la prédation des biens communs (collectifs). Au 

croisement du politique par les mouvements sociaux qu’ils suscitent, de l’économie par les biens 

qu’ils engagent, et du juridique par le débat sur leur définition légale, les biens communs 

représentent une entrée fortement heuristique. En outre, les questions que soulèvent les communs 

s’articulent de manière cohérente au genre, outil d’analyse également transversal permettant, dans 

une perspective intersectionnelle, de mettre au jour les inégalités imbriquées de genre, de classe, de 

race, de caste, de nationalité et de réfléchir aux transformations des sociétés contemporaines.  

La journée d’études “Genre, développement et communs” se propose de croiser les regards de 

spécialistes des communs et du genre issu·es de plusieurs disciplines (économie, histoire, 

géographie, socio-anthropologie), en faisant varier les échelles d’analyse, les expériences d’usage 

des communs et les temporalités. La thématique « genre, développement et communs », assez peu 

explorée, part d’un paradoxe : dans un monde où les ressources sont plus que jamais menacées, 

comment envisager le développement autrement alors que la croissance économique reste un 

modèle incontournable ? En d’autres termes, le développement et ses politiques peuvent-ils 

s’appréhender sous d’autres formes collectives, en dehors des paradigmes développementalistes 

institutionnels qui ont cours depuis les années cinquante ? Cela soulève une question forte : le 
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développement peut-il exister en dehors de l’économie de marché et du cadre étatique ? Quelles 

conséquences l’essor des communs a-t-il sur les rapports de genre dans le développement ? 

 

Ce questionnement problématique exige une remise en cause radicale de la définition du 

développement qui, depuis 70 ans, est mesurée à l’aune des progrès économiques réalisés, progrès 

calqués sur les économies occidentales (en termes de PIB, d’industrialisation, de tertiarisation, 

d’urbanisation, etc.). Les différent·es chercheur·es apporteront des points de vue à la fois variés et 

singuliers, théoriques et de terrain, afin d’envisager une sortie des modèles dominants du 

développement qui ont encore cours actuellement.  

Lieu :  

 

 

Cette journée d’étude 

internationale se tiendra sur le 

campus de Nogent sur Marne, en 

amphithéâtre du 1er étage du bâtiment 

principal (45bis Av. de la Belle 

Gabrielle, 94130 Nogent sur Marne, à 

environ 5 minutes à pied du RER A).  

Elle bénéficie : 

• de l’appui organisationnel de la Cité 

du développement durable, en 

partenariat avec le Collège du 

Commun,  

• des financements de l’UMR 201 

Développement et sociétés et du 

Bureau Qualité Recherche (BQR) de 

l’Université Paris 1 Panthéon-

Sorbonne.  

 

 

Inscription : 

Dans une optique de science ouverte, la journée d’études sera accessible sur inscription à des publics 

différenciés. Pour des raisons logistiques, l’inscription est gratuite mais obligatoire. Veuillez 

contacter l'adresse électronique suivante avant le 12 juin, en indiquant votre nom, prénom, votre 

institution et si vous souhaitez déjeuner sur place : 

 

francescomirra17@gmail.com 
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